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situation ohaotique dont noua hêrltlons. Aveo le
concours de la population et l'aide fournie au titre
du programme de l'AlUance POUl' le progrès~ le
gouvernement a oréé de nouvelles possibllltés de

,traval1 en établlssant un programme d'urgenoe de
·'tra"1auxpubllo~. Les biens de la dictature ont été
aUeotés Il une sooiété de développement qui.Jes
emploie dans l'intérêt du peuple domtnloalr; qui en
avait été dépouillé. Un programme de logements a
été entreprisi une réforme agraire a étémlse en
train et. des oentaines de famllles ont d'ores et
déjà été installées sur les terres qu'oooupaient la
famllle du tyran et les personnages de l'anoien
rêgtme] le orédit international de la Républlque a été
restaul'éi le système banoaire a été l'objet d'une
restruoturation soientlflque qui parmettra le mellleUl'
emplo! d(ls riohesses nationales.

Discussion g~néral. (!.!!.!!!) :~, 7. Gouvernement de transiticlD, notre conseil d'Etat
1.IJe PRES~pENT(traduitde l'ànglals): La séance a aussi l'honneur d'instaurer un régime,démoc:ratlque
est ouverte 15 m~~utes après l 'heUl'e pr6vue et je prie issu de la volonté du peuple qui l'exprimera en des
l'Assemblé,e de bien vouloir excuser ce retard, Il el3t élections llbres le 20 décembre prochain. Celles-cro
dü Il la réunion du Bureau qui a duré plus longtemps /2 oonféreront aux citoyens .la dignité humaine en leur
que je ne l'avais prévu. J'espère que les délégations: ) accordant des droits civiques) qui revêtiront leur c,

n'en feront pas un précédent, ,- pleine et'entière signification. Pour oette Uche, le
gàuvernement, s'est,:' assuré le précieux .conocura de '2. M. BONILLA ATILES (République Dominicaine) . f

[traduit de l'espagnol]:;'C'est'poUl' moi un trèS grand la Commission techntque éleotoraleen aisant appel
v Il ~'Organislltioli des Etats américa1Jls. ohonneur que' de venir Il cette tribune exposen.Ia po- ' (Q

,sition de mon gouvernement sur les nom~reuses et 8. Sur le plan extérieUl',la Républlque"Donûnicaine
importantes questions que l'Assemblée générale doit s'apprête à x:emplir toutes" ses obligations et, dans
traiter Il sa dix-septième session." la mesura de ses possibilités; à contri1?uer àce que
3.. <Je tiens Il féliciter vivement M~ Il:.=hammad la communauté internationale et les instruments dont
Zafrulla Khan pour 130n élection méritée Il la p'rësi- elledispoae pour asseoir sa structure jUridique ac-
denee de l'Assemblée. Sa vaste culturel sa longue quièrent le maximum d'èfficacité. u

carrJ,è].'e au servioe des intérêts internationaux les '9. C'est dans cet. esprit que mon pays respeotera
plUS élevés, sap()ndération et son bon sens. qualités d'une m.anière générale toutes les "disp9I3itions adop-
que ,nous avons .déjà. eu, l'occasion d'apprécier iôi, tées.par .l'O!'ganisation.des Nations pnies conformé-
justifiaient son élection au fauteuil présidentiel. ment Il la Charte et en particulier l'avis consultatif
4. Au nom du peuple, ~~ du'gouverne'mènt de la I!é-' de la Cour internationalé de JustiC~Selonlequelles
publique Dominicaine, f'adresf3e mes .p'lus cordiales dépënaea faites au titre des opérations décidées par

l'Aâsemblé,edoivent êtrê réparties, comme les dé-
..,,::::t:: ~'ftet~:i~~~e:~~riO~:~~t~~n:;~~~:~~:1 pènst)~o~diÎlaires, 'entre tous,las .Mem},re-s del'Orga" .
. b· ..., .. nisatiôn..LaRép\1l;llique . DOminicaine 'èl3timeque lé

Q!à . .ienvenueet adress~nl3 11-0s v~tiX le@ plussincêres "respect de cel3disposition~ estup.devoir et tplené-
~uRWan~IOq~ Burunc:Ji..,à lao;JamaUlue, à l~r'J,'l'inité c.e.ss.ité'.im.. pêrieus.e.,non s...eulem..ent parce'qu'il. fa-. ':1.t..
et Tol>ago. ainsi qu'~ l'Algêrie.~ui vientd'en~er~

"1'Organ~sation. . .. .. r~mplir une obligation imposée par .. 1aCh~rte, .lIiaW
Ci " aüssi parca qu'il est indispe.t1saq~e;de~~oute,ni:(un.des

'5e ".Sur.• le plan intérieur, la République Dominicaine ol'gànès les·.plus importants. dès Nati·l)ns Unies, dont
s'e.str 'èfforcée '. de panser .fes, plaies du'peupledomi~ la .prfnoipàie fonction' est "d'interpréter etd~fair.e
nioab\.et de.lui faire oublier les tortures,.lessouf-~::ogresserles normes dudrôit .internatiônal.;îgnorer
frânces, les assassinats, les pillagesèt lesbrimade~ "Iës jugements .de la" Cour ·ïnternat~on!J,1e ·ifeJustice
qu'il. a connus.. du.terilps de Trujillo, •tyran,dont nOPBrevièndrait. 'à. ,bouleverser le ·,nouvel·.ordie. interna
'avon,s. été heureusement. débarrassés Q le30mai .• l9'61tionalque. se. proposentd~éta.blh; les Nations Unies.
paf le~ hé~s de la, nation,dontlesde~ seulssur-à. faire un plis en arrière, ,ânier le droitefllao-
vivants, M. Antonio Imb~rt Barrera' et M. Luis cèpter laforoecolXlIr.~facteurdéternûnant"dan~:,}es

',Amiama Tio, font aUjourd'hui' partia du Conseil relations· entre Etats/'· .. .~ > ' .. ,
~"d'En ' . '. . ,..... .•...... ' .. ' .. ....• ..' '.,' ?"... ';

ha". •..••. ..' . .,.. . ... '. . '.. . .' ",\ .'.. .. . o"J-'10. ,Quant au d~sârmërrient et à" tous'4~El~~bl~me~
.··.6.".Le g6ùvernêment .actuel·· s'èsttout 'd'abol'd,em- " qu'il oomporte, la RépubliquaPominiçafoeeatbne que
. ployé à mettre, immédiatement .de l'ol'dre'(ians.la

c'les'
puiSEIanceS~'fortdment arDiées ont le dev()ir c;\e

,:::>.,;"., -. ,1 ,li,"" '" ' ~'\': > "','; ,-': 1::" " ,':__'.:;",~
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détermination avec laquelle les peuples d'Amêrique
latine mettent en œuvre sans la moindre défalllanoe
les programmes de l'AlUanoe pour le progrès, les..
qUels ébranlent déjà les fondations d'une époque
féodale qui.oêde la plMe il une "6volutlonrévolutlon
naire", pOUl' reprendre le terme employé par le
Président de la République Dominioaine et du Conseil
d'Etat.
15. Il faut regretter que l'applioation de oes pro
gramm~,s de progrès sooial soit constamment en
travée par lesréaotionnaires qui S 'aoharnent, dans un
tifort ultime, à conserver leurs privi1ège~F3tpar les
communistes qui oraignent de voir ainsi éohouer leurs
taotiques, fondées prinoipalement sur la démagogie.
En Europe, le plan Marshhll a oonnu en son temps
les obstlloles que renoontre aujourd'hui 1'Amance pour
le progrès. '

16. L'étude Impartiale des oourants idéologiques qui
divisent le monde est un privilège de l'homme libre.
Ceux d'entre nous qui portent la lourde responsabilit6
de parler. Il oette tribune doiventanatyser le pour et
le oontre des positions antagonistes. Tant que le
speotre de la destruction de l'humanité planera sur
un siècle déjà assombri par deux guerres mondiales
et une série de oonflits locaux qui ont décimé la fleur
de la: jeunesse des cinq continents, la portée et le sens
de ohaque parole, de chaque phrase, de chaque idêê
énoncées du haut, de oette tribune doivent tendre Il faire
l1arf:re un sentim'ent universel de paix et de justice
pour tous. Or la paix et la justice ne seront favorisées
ni par des attaques violentes, ni par des calomnies et
des acousations fausses ni par le recours ilia déma
gogie, ni par la volonté obstinée d'imposer un systèIX\~

sans que les peuples aient la possibilité de l'entendre
discuter, ni par des mensonges et des prétextes, mais
par la connaissanoeprofonde.des idées qui influent
sur le monde et le dirigent. Les, Nations Unies ne
doiVent pas, ne peuvent pas déoevoir les peuples qui
Ies composent; sinon, la oivilisation sombrerait dans
l'abfil:i'e.
17. La situation de Cuba dans le contexte de notre
système régional a déjà été exposée devant l'As",
semblée et nous devons en parler. Le Gouvernement
cubain s'est exclu de l'entité que constitue notre
hémisphêre, car il n'agit pasconîormêment auxfmpê«
ratifs que la Charte de l'Organisation des, Etats
américllins impose à s,es membres. On peut Se de..
mander quelles sont les causes qui ont motivé le. re..
trait du Gouvernement cubain du système contlnental,
Pour répo~dre à cette question, il faut avoir recours
Il l~histoire.

18. , Dès la paissance du mouvement de libération en
Amérique, là lutte a pris un caraotère mystique qui 9.
donné. aux peuples de ce continent une grande force et
les a conduits de viotoire enviotoire, au succès final.
Il rie s'agissaitpas seulement d'obteni~la liberté,mais
aussi d'améliorer lèsyst~me de gouvernement qui
dominait Il. l'époque, .0 'est-à-dire .la monarèhie ab
s.olue, régime oü le monarque prétendait tenir, sa o

.souveraineté dedroitdivin~

19. Liindêpendance~eI3Êtats-tJÏli~. d' Améril11i~ a fait
naltre le concept -idée à vrai dire ancienne 111ais .
dont l'a.pplicationétait nOllvelle':", selon lequelseul
le peuple ests()uvèrllin. A ce propos, rappelonsl1u'on
a dit de l 'illustieBenjamin Franklin: "11 a arraché .la"
foudre au oielet le soeptreau tyran." Le sceptre des.
tyranslétait le. symbole de la souveraineté. Arraché
a.utyi'an, . il 'estpass,éll unnouveausouverai.?" :le
peuple.D'oil la: naissance, enAmérique,d'unoonoept
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rê8ouèh'e cla orise de méfianoe et de orainte que
Qonnalt aotuellement l 'humanit6, en mettant fin il la
oourse auX armements. Le" monde' l'exige paroe que
le désarmement est une question qui n'intéresse pas
exolusivement les puissanoes fortement armées, mais
aussi toutes les autres nations, puisqu'une guerre
modérne ne se limiterait pAS aux bel11gérants et
serait un èh'ame qui,affeoterait toute l'humanité.

11. Parmi les nombreux problèmes que la République
Dominioaine oonstdëre aveo prëcocupatton, je vcudrais
souligner celui que pose la situation des pays sous
développés. Tant qùe les peuples de oes pays ne b~~~é
ficieront pae de la justioe sooiale et de la riohesse
éoonomique, Us êprouveront un sentiment .de malaise
et de frustration, germe d'une agitation propioe aux
revendioations violentes et Il. la propagation des idées
subversives, contraire au climat de paix dans lequel
les pëuples aspirent Il. vivJ;'e. Il ne peut y avoir de
dëmooratle, et encore moins' de llberté, dans un monde
011 règnent la misère et l'injustioe scctaïe,

12. La liberté et la dëmooratfe seront vraiment
possibles lorsque les efforts voués actuellement â la
course aux armements seront conaacrêa à la sup«
pression des facteurs déterminante de la misère et
de l'injustioe. C'est pourquoi la République Domini..
caine appuie sans réserve les moyens l1ui ont été
proposés pour remédier Il. la situation que nous dé
nonçons et en particulier le plan, déjà en exëcutton,
visant à favoriser le progrès sootal et Il instaurer de
meilleures oonditions de vie dans une liberté plus
grande, ainsi que le veut la Charte. Nous approuvons

,donc le Seorétaire général de l'Organisation, U Thant,
qui a dé,olaré dans un récent rapport:

, "Si l'Organisation,des Nations Unies veut faire des
principes" énoncés dans le préambule de la Charte
une réalité vivante, elle ne doit pas se relâoher
'dans Ia lutte résolue, sincère et continue qu'elle
mène pour réduire les tensions et l 'ho!'!tilité dans
le monde. Les peuples du monde q,ui continuent de
vivre dans une atmosphère aussi tendue. et aussi
lourde, sous la menace oonstante de la destruction
totale, ont le droit d'espérer voir poinare une ère
nouvelle oil hommes, femmes et enfants de tous
les"pays, libérés. du besoin, pourront vivre dans la
dignité,en paix avec eux..mêmes, et avec le reste
d';1 monde. li. [A/5201/Add.1, p. 3.]

13. Conformêmerit à ces prinoipes, la liquidation du
colonialisme, dOl1t il faut que le prooessus a'accêlêre,
ne doit pas se ramener simplement à l'indépendance
des "peuples qui'étaient assujettis, mais doit acquérir
une. portée plus étendue. L'indépendance, o'~st-à..
dire la libération de toute dominlltic)Il étrllngère, est
primordiale, mais "elle ne sUffit pas à émanciper en
tiêrement un peuple. L'indépendanoe économique est
,aussi importa~teque l~indépendanoe polltique,Qar sans'
la. ~éalisationc<)mpl~t!3de l'indépendanoeéconomique
les; liens du ooloniaUéme.~subsiste!1t.",ll~!1~i"Çl~eles
peupleslîbérés oOl1tinueront.àrestel'lll"ltêcàrt et Il
n 'êtl'e·"qu;e, ~el:lfQurnisseurs ,exclusli~:.de. matières
premièresd~stinées,auxgra!1dscentres industr~~ls,

l1sn'lluront 'PIlS atteint· 'la ',libération totale" ni,,,le
bonheUr .oompletvauquel, ils ont droit., C'est ,pOurquoi
11 ' astd'u!1~ ixnpQrta!1oe,capitale. que .: le plan a\lquel
jJai fait all~ion s'applique égalem,entll,Çes pe'-lpleS,
d'unèmani~repositive,car,oe.soilt eux l1ui en ont
~ctùellement.le. pl~besoin.

,"4~,: ~11~ .ll.onlletir, ., dan$.l'Mmisphère, oQo~dentâl,"ce
giaveproblême est en voiede solution, grâce ,Il la "

l~ ,'.,
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nouveau:'le droit despeuplesà disposer cl'eux-mèmes.vel'nement par l'eXtlroioe du suffrage, lM,ts aussl de
Chaque peuple prenait la déoision, par la foroe des le remplaoer par un autre de la m6mefaçon. O'est en
armea, d'être une nation libre et rompait finalement appl1quant de tels prinoipes qu'on êtabllt la dêmo-
ses Ilens avec la mère patrie. Mais a l'intérieur des ortt.tie représentative et aveo elle, et seulemênt avec
nouvelles frontières de l'Etat o'est le peuple,nouveau elle, la libre dêtermination du peuple.
souverain, qui devait déoider de son desUn. Il n'était 26. En Meme temps que ces prinoipes, oelui de'la
plus une personne physique,t:omme l'aaeten monarque non-intervenUon Il ê""'.leml)tlt· été admis en tant
ou prétenlhnt â la monarchie, mais une entité com- DM
plexe et multiple, composëe de mUliers d'êtres phy. qu'élément fondamental du système. ,Uoonstitue une
siques dont l'opinion inoonnue devait s 'e~rimer sous enqUête de valeUr inappréoiable dans la vie deI:! rala-
une formepao1fiquepOurrépon~auprinoipenouveau: tions interamério&ines. Il est la sauvegarde des na-
celui de la ecuveratneté du'peuple. NU novi suh sole, tions faibles oontre les naUons fortes. Parfois, 11 a
rien de nouveau sous le soleU.Ona appliqué alors une permis à oertains régimes qui étaient nettement en

/~!l~idêesous une forme nouvelle pour répondr6 opposition avec lesprlnoipes dêmooratiquesdese pro-
/ aUX besoins des temps. houveaux: la démocratie re- longer. En d'autres cas, U a servi d'exouse Ades

présentative et le prooessus éleotoral. aotions opportunes. '
20. Renduspruçl~nts par les e"''Périenoes passées, 27. Même si le prlnolpe de non-intervention n'a pas
dès le début les peuples repoussent les e~dients enoore atteint to~te sa portée, noussommes sars qu'il
des aoolamations en réunions publiques et 11\ con- revêtira dans l'aventr toute sa signifioation, dans le
b,'ainte par la foroe des armes. DB oomprennentque, oontaot du nouveau concept de l'interdépendimoe des
pour que les ëïeottone permettent la représentation Etats esaoctês en une entreprise commune,
authentique du nouveau souverain, teprocessus dê- 28. Se fondant sur ces prinoipès,laHuiti~merêunion
mooratique exige la garantie de toutes les libertés de consultatton des ministres des rel11tiàns extê':'
insorltes dans les oonstitutionset leuf/il amendements.rleures, tenue ~ PuntaUl}l Este, a adopté la rêso~

21. Or l'Amérique 'latine, pendant plus d'un sièole, l~~ion VI',ainsl rédigée: . 0'

a oontinuellement lutté, pour des ~aisons que je n'ex.. ,J "Considérant:
poserai pas ioi faute de temps, c9ntre la violation de "Que le eys~me interamérioain est fondé sur
ces prinoipes si ohers aux fondateurs des nations du 0 l'adhésion invuiable des Etats membres aux pos-
oontinent. Ohaque diota~eur avait le désir "1 sino~;re ou tulats détermi.nés et aux ~inoipes de soliduité
simulé, d'améliorer le régime préoédent. Mais U ""."
n'est pas moins viaique chaque diotateur atouj.ours presorits dans les tnstcumènts par lesquels il e!!lt

régi,essayé de justifier sa' prise du pouvoir par un pré-
tendu respeot de la dêmooratiereprésentative, même "Que parmi oespostulats et oesprinoipes figurent
si les droits du peuple étaient foulés aux pieds. le respeot dé laUberté de la personne humaine, la

préservation de ses droits et le plein exeroioe de
22. Parmi les droits arrachës au peuple figurait en la démooratiereprêsèntative, la non-intervention
premier le droit â la vie, quele pelotond'exêoutiOR de d'un Etat dans les affaires intérieures ou extê-
l'adversaire politique ou 'le poignard de l'assllssin rieures d'ûn autre Etat, et le rèfus des allianoes ou
lui enlevaient et le oaohot menaçait. On a privé"le
p~uple detoutes les libertés et du droità une vie ma- des ententes qui motivent l'intervention de puia-.
térielle meilleure fondée sur la jüstioe sooiale et aances étran~rea aU oontinentamérioain"
libérée de l'emprise des oligarohies traditionnelles, "Que la Septi~me réunion dé oonsultation des ml- 1\

. des pratiques. féodales et du quasi·esc.lavage des ntstrea des relations e)ttérieures, tenue h.San José
masses sans ,défense. (Costa Rioa) , a oondamnél'interventionoula menace.

d'intervention deapuissanoes communistes extra~
23. Quand nous avons organisé le systèmeintèramé- continentales dans notre\::-bêmisph~re et a réaffirmé
rioain, nous avons maintenu, et 0 'étaitlll uneoondtUon l'obligation des Etats amérioains d'observer fid~le~
essentielle1 oette ~adition· séoulairede liberté1 et ment les principes .du ..sys~me réglona.l, 0

l'exeroioe de la démooratie représentative est une
oondition indispensàble pour appartenir, â oe système. "Ql\6 'le C..ouvernement aotuel de Cuba s 'est tden-
Sil'on abjure oe prinOipe, on s'exolut,soi.même du tifi~aveo l'idoologle marxiste-léniniste, a établi
système. Or le Gouvernement de Cuba a renoncé â ùn régim~ politique, éoohôintque et sooial fondê sur
oe prinoipe quand 11 a déolaré acoeptarlemarxisme- oette doctrine, a acceptê l'âide militaire des puis-
léninisme.' '.sanoes-oommùnistès- extra-conttnemaïee et", l'Idée

-. d'intervention .armêe'de l'Union soviétittue en
,24. Je tiens â le faire rènl~i-quer, noue ne nous A~rique, 0 , o'

sommes pas érigés en aocUsateurs infleXibles des
régimes qui, en raison de oiroonstancestemporaires "Qué"le rapport de la.Commission lnterarllêi'icaine
ou pendant une durée plus' ou moins longu~,s~ sont dels: paix,prêsentélla HuitU~me réunion de eon-
éoa:rtés des prinoipes de notre 11~'stêmelnteramé- sultation' des ministres des relations extérieures
:rloain.c,'êtaient des err~urs que les gOuvernementsêtablit ttue: _ ..,. . " $ p

dérnooratiquesdoivent s'efforcè;r de redressf"r. "Lès liensaotuels du Qouvernementde duba avec
25. •COlpmeon peutlevoir, les' normes~lit1i:tues· et les pays .du.61oOcsino-soviétique s,ont , de 'toute. êvi-
Juridiques des Etats américains se fondent ,surIes d,enoe,• inoompatiblesaveo lesprinoipese,t les
~;rinoipessuivants,quisontl par ordr'e d'impOrtanoe: ,r,~gles~ qui régisse~t le@ysttlmerégional et, en '
!)lerespeot des clr0its,de l'homme;1»I'exeroioe des partioulier,l1veooelui de Iii. ·sêouritéoolleotlve
libe~és,qui .appartiennent'de droita1Ïclto;y'enefsans établtpar •la', .Oharte·..,de .l'Organisation .des li.:tats

"lesq\leUes 11 n.~ést paspoBsibled'e~rÎlne'runeopinion: amérioaiIlse~,par leTrait~ interamêrioaind'assis-
.Qldês. éleotionsUbres.ttuiassurent larepi'~sentation tanoe mutuelle", ~
maJo~itaireet minoritaire du peuple, sl.Ûvant 'le;oas:"Que le rapport" susmént.~b~nê .d~ladommisston
.!D,laposl'dbillté non seulement de: .sedonner un gou- i~teramêrioaine. de..li'paix déolare êgalemelitque: ..

.1' \'

'.J .•
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'" '" . (/,"U est Qvident que le~ Uens du Gouvernement "Lors de la rtlunion offioieuse qui s'est tenuEl ~
ouba,ln llveo le blQO sina-soviétique rendent ce geu- Washington les 2 et 3 ootobre 1962, les minis4'es
vernem~nt inapte l respeoter les obl1g~,tions sti- des relations extérieures des républiques amêri-
pulées dans la. Oharte de l'Organisation des 1i:blts oaines et leurs reprêsentants spéoiaux ont examin6,
~mêrioains et dans le 'Traité interamêrloaind'a13S1s" ~lm§ YA es.p~it ge fe:çmeamtttê etde ooopêratton, les
tanoe mutuelle", graves :Jrobl~mes qui seposenthl'hêmispMreoooi..

"Qu'une telle situation, en ce qui concerne un Etat denta),
,am~rloain, se rêv~le inoompatible aveo le syst~me:; "Bien que Iecaractëre offioieux de la rêunioll ait
rêgional et est enoontradiotion avec les devoirs empêchê les partioipants tleprendredesdêoisionset
inMrents l\. sa qualltê de membre~ d'adopter des résolutions offioielles, ce qui est dela

"Que l'attitude adoptée par le Gouvernement aotuel oompêtenoe des organes appropriês de l'Organisa-
, tion des Etats amérioains, la réunion a étê cerac-

de Ouba et son a:Joepbltion de 1 aide militaire ap- térisée par une extl'aordinaire solidaritê en oe qui
portée p~ les puissanoes étrangères au oontinent concerne les questions qui touchent l\. la sêouritêet
minent 1enffioaolté défensive du syst~me interam6- au bien-être du systëme de l'hêmisph~re.Les mi.
rtoaln, et ' nistres ont passé en revue les rêsolutlons adopt6es

"Qu,'aucun Eblt membre du sys~me tnteramêrtoatn l\. .la Huititlme réunion de oonaultatton des ministres
ne peut se pr6valoir des, droits et privilbges"qui y des relations extêrteures, les progrëa aooomplis
sOnt attaoMs s'il renie ou méccnnaït les obligations dans leur applioation et les moyens et mesures aup-
oorrélatives, plêmentaires qui pourraient être adoptés afin de

"Dêolare' donner effet i\ oes. rêsoluttons;

"l. Que 'le Gouvernement aotuel de Ouba, par "Au cours de la rêunton offioieus~, il est apparu
suite de ses aotes r6pêt6ss 'est mis volonblirement que le problëme le plus urgent i\ 1 heure aotuelle

'~ ê" . était l'intervention emo-sovtêttque l\. Cuba, dont
o hors du syst me interam ricain: l 'objeotif. est de convertir .pette fle enbase militaire

"2. Que oette sttuatlon réclame une vigilanoe pour la pénétration du communisme en Amérique et.
soutenue de la part des pays membres de '1'Orga- en base. d'aQtion subversive contre les institutions'
nisation des'Eblts amérioains, qui devrontlnformer dêmccratlques du continent.
le Conseil de tout ~oteou Eiituation capable?e mettre "La réunion officieuse a réitéré son adhésion aux ,.
en pêril la paix et aa séourlté du continent] principes de l'autodétermination, de lanon-interven-

"3. Qu'il est'.z!1l 'intérêt col!~Qtif dos Etats amê- tion et de la démocratie qu'elle constdëre comme les
ricains de renforcer le systtlme interaméric{!)in et normes de la coéxtstence entre les nations amên-
de resÙ'.'.trer son unitê, sur la base du respect des oaines, ,
droits de' l 'homme ~t des prinoipes que la Ohante de "La réunion officieuse''a estimé qu'il était actuet- Q

l 'org~nisation ênonce pour l'exercice de la dêmo- lement plus nêcessatre que jamais de' renforoer le
oratie, systême de la dérnooratie ~éprêsentativeet dere-

"En conséquence, doubler d'efforts pour réaliser le progrës harmo-
o "Dé id : nieux des peuples et ï 'êlêvationimmêdtate et effioaooe

o e. de. leur niveau de vie, dans le cadre du programme
"1. Que l'adhêsion de tout membre de l 'Organi- de l'Alliance pour le. progrês et dans. le respeot

sation des Eblts amêrtcatns au marxisme-léninisme total des droits de la personne humaine. Une atten-
est incompatible avec l,e systbme Interamêrtoatn et tion spéoiale doit être accordée au dêveloppementdes 1

que l'alignemellt d'un tel. membre sur le bloc com- marchés et au relèvement des prtx.enee qufbon-
munisterompVl'unitê et>la solidarité de l'hémis- cerne les exportations des produits de base des pays 1
ph~re: ." d'Amérique latine. "

112. Que les buts et les principes poursuivis par le "La réunion, a ré~flrmé la ferme intention des
Gouvernement actuel. de Cuba, qui s'est ide~tifié gouvernements et. des peuples des républiquesamê- .
offioiellement comme êtant un gouvernement ricaine~de se conduire selon les normes du syâtènW ;
marxiste-léniniste, sont inoompatibl«3s avec les buts régional,. dêcidês qu'Us sont i\. maintenireti\ ren-
et les principes du aystëme interaméricain: forcer'les prl.noipes.de la Charte de l'Organisation,

" " '.. é.·' . des Ebltsamêricains, et a exprimé la volonté d'as..
3. Que.~cette incompatibilit .prive le Gouverne- suiner lafdêfense de l'hémisphère contretoute agres-' , .

mellt actuelde Oubade tout droit de participation au sion. continentale ouextra":continentale ou contr~
syst~me 'intel'amêri9ain: . . " tout fait on toute situationpOuvantmehaoer lapa1x et

"4. 'Que le OonseU, de l'Organisation des' ~ta~~ la' sécurltê dans cettepartièdumonde,'parl'appU-
amêrloains, a1n@i que les ,dive~s .organes',et:ilnsti- .. oati9n .. du Traltê .interaIIlêrioain (1'~ssi$tanoemy..,
tutionsdusystt!rne interaméricain~'adopteront sans tuelle de I\io de .JfLJ1eiro.
retard les dispositions, néoessal.res l\. l'exêcution. de ",,"Les"ministres ont êtêd'avis queoclés organismes
la,pr6s"'ll,te rê$olution!f." du systtlme biterarnêricain doivent intensifier leurs

",. 29. Le~consêquènces' de cette r6s01ution"sontsou- effortspOUI;,s'acquitter de leùr mandat~ntena.'lt
'lignêes par J,e "oommuniqu6suivant qu~ ,Si le omêrite Particulir,r~ment c()~pt~de lll.situii.tion spêciale et

rl-c,~d'avoir.êtêapP:L'ouvê·l\. l'unani$it6par tQusle$mi- urgente q\leCJ.'~el.e r6gime comm\lI1iste deCuQaet
nisties,:amêrièa!PS des. re!~tions extêrieUl'es ou leurs .être" prêts .. l\. revoir '1eprobltlmesi la situation ~lÔ-:
représentants i\larêcerite~'rêuriion.officieuse qui s'est gea~t.c:les ..·mesul'es·.'allantbienau-d.ell\. (tle .c~?lesq~
tenueil Washington., Voici oecommuniqué: ,.' ' '. .sQnt déj~ llutoris~~s. . .' .•".. '. '. . . •... ~.. ..,.'

:J !iOrp!llsatton dei.Etats~m!rlcalns, Hultt!me 're~on' de~lln~ul_"E~. èe qui co~c~rne lal~tte'idêologique contre l~ ..•.• '1
tailon de. ministre. delréliÜonl eXt~rleures, Acte final, Unlonpaila- . oom1n\mième .. 'destr\,lcteur •.des· .libel'têsd~ l 'hpmme,., .
~~rl~lne•.W!llhlngton~~ Co5,'~962, p.U.,> ". .'. .'.." . la rêunion officieuse a manifesté le .désir devoll1
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mobiliser toutes les ressouroes et tous les moyens
dont dispose la démooratie pour q.ue les peuples
aient pleinement. oonsoienoe d6! la différenoe qui
existe e~trE>le totalitarisme et Ia dêmoœatte, \\

"La r6union offioieuse s'est opposée de nouveaui\
l'adoption de mesures répres~ivesqui. sous prétexte
d'isoler le communtsme ou de(leoombattre,peuvent
favoriser l'apparition ou 1!3 renfol,'oement de doo
trines et méthodes rêacüonnatres qui prétendent
lutter "oontre les Idêaux de progr~s scctar, et
peuvent oonfondre avec la subrerston communtste
les organisations syndioales et les\ mouvements
politiques et culturels authentiquement progressis
tes et dêmcoratlquea.

"La réunion o~fioieus~ a observé que le systërne
r~gional inieramérioain a revêtu dës ses origines
des oaractërea propres qui se traduisent en des
normes spéoifiques adoptées par une oommunautê
de nations pour oe qui est de sa s'éourité oolleotive.
Enoonséquljlnoe, une interventionmilitaire des puis
aanoes oommunistes ~ Cuba ne peu~ se justifier par

c analogie de situation avec les mesures défensives
pri'!les dans d'autres régions du monde libr!3 pour.
faire faoe ~ l'impêrialismesoviétique.

"La réunion offioieuse ~ so~Ugné la nêceasttê
d'appliquer ce que dispose la :d~solution 8 de la
Huitt~me réunion de consultatlon des ministres des
relations extêrtëures ,spécialement en son para
graphe 2, en y ajoutan~ des dispositions relatives ~
l'utlliaation des bateaux dans' le oommerce avec
Cuba, en raison des récents événemeQts survenus
dans oe pays. La réunion .a également faIt appel A
tous les' autrespl:l.Ys indépendants pour qu'ils revi
sent leur politique en é'e sens.

"La réunion offièieuse a estimé nécessaire que les
pays partioipants, conîormêment ~ leurs dispositions
constitutionnelles et autres textes en vigueur, ren
forcent les mesureed'ordre interne visant Aempë
oMr que des agents ou des groupes de communisme
international ne se livrent A des activités subver-
sives.' ,

"La réunion offioieuse a estimé que l'intervention
ode I'Untonsovlêtique ACuba met enpétill''unitê de
",l'Amérique et ses institutions déJÎ1ocratiques, et
,qu'elle, rev~t uncaraetëre partioulierqùi, oo1lfor-
mêmen] ,au paragraphe 3 de la résolùtion' 2 de la'
Huiti~me réunion de oonsultation des ministres dès
relations Mctérieures, rend 'nécessaire l'adoption
de mesures spécifiqùes tant indi:v:iquelles que col-
lectives. ' ,

"La réunion officieuse aconstat~"rla nêcesattê
d'intensifier la surveillance. de la i.fvràison d'armes,
~e munitions et d'autré matér,iel d'importanoe"s~a
têgique au régime commhnfète de C\1pa, afin de
mettre' en. garde les peuples 'américlilns contre
l'accumulation' secrète h' Cuba' ci'arrrièments', qui
pOurraient être \1tilisés sO\1s"forme offensive contre

ço ceth~;mispll~re.

'"lll1 .rêuriionc>ffiéieuseaoapPrc>uvê'le vœu de voir
entreprendre "d'urgèncè" ,confôrm~ment'l laréso
lutlon2 ç de .la Huiti~ine réunion deconsuit/!.tion des
,ministres des. relations extérIfrures,' un examen"des
t~ansfeits' de fonds, à des fins" subversives ,aux \,
,~utresrénubl1ques r)am~r1caines; des manœuvres

de .1apropagaride'suJ:iVersive·et de .l'utilisation 'dEf
"9\lbll: comllle base.' de .,:formàtiQn·auxo:techniq,ues ~e

ubversion' '. . "'''' .., ", ",." .. ' 7';0
,~. •. . " c:.::r

"La. r6union offioieuse a. exprim6 le sentlrnënt
tradlt10nnel d'affeotion de tous les peuples d'Aillé..
rique pour le peuple frtlre de Cuba et sa profonde
sympathie pOUl' les viotimes du régime aotuel, et
aexpl'imé l'espoirqu6 le peuple oubain pourra
repr~mdre pleinement sa place dans la famille dê';"
mooratique amërtoatne, avec ungouv~rnementpom
patlble avec les prinoipes et les buts du systtlme

/ interamérioain. ft

30.,. C'est fausser volontairement les faits que de
soutenir, comme on l'a, fait, que.Ie cae de Cupa se
prêsente comme une lutte entre ce pays et les Etats
Unis seuleme~t et ne met en oause aucune des rép\1"
bl1ques d'Amérique latine. La 'leot1.U'e des documents
de Punta del Este.,et de la rëunton des mtntstrea des
relations extérieures ~ Washinlrton a déjA démontré \
que cette thëse ne correspond nullement Ala réalité.
D~s qu~ le Gouvernement de Cuba s'est écarté de la
dêmoOrl\tie et a manqué ~seEl obl1gatiol}El contraotuel
les envers le système interaméricain, et lorsqu'en,
de nombreux OaS tr~s gravea il a violé et continue de
violer l'esprit et la lettre des tràttéa et d6S con
ventions d'importanoe fondamentale pour le contment,
un problème extrêmement çave$'est posé quant aux
relations entre le Gouvernement de Ouba.et le peuple
oubain et entre le Gouvernement de Cuba et. les gou..
vemements et les peuples d'Amérique. :-

31.(J La th~se de la propagande communiste qut veut
fair~ croire qu'il Yea uniquement unconfHtentre Cuba
et les Etats-Unis est une offense ~ l'Amérique latine,
car elle essate de la pl-ésenter oomme un groupe, de
républiquss qUi n'ontpa.s .,consoience de leurs propres
responsabilités et.ne savent pas reconnartre le péril
imminent qui les menace, Ce péril provient de I'exts
tence d'un goùverne~ent qui, en territoire amêrtoatn,
a tran~form~ la.patrie de l'apôtre de la liberté, José
Martr, en une .baae sina-soviétique d'opérations .mili-

,'. taires, politiques et de subverston idéOlogique contre
les institutions. démocratiques. de .tous les peuples
d'Amé~ique, contre leur idéal ,chrétien et leur idéal
decoexistencepacifiqûe.

':'.. .•.... 'l';.. .. _ .. _. c

32. Le GOuverqementéommuniste da Cuba,enraison
de ses excepttonneües.reïanons politiq,ues,miHtatres
êt économiques avec la.Russ~e et la Chine communis
tes, constitue une menace sànsprécédent dans l'his
toire de cet Mmisph~re contre la ,palx,la.séourit6 et
la souveraineté des Eta:ts américains. C <)

33. ". Le probl~me n'est pas èe~,h dlune lutte ou d'un
conflit. 'ent~e Washingto~ -et La Havane. Sur le plan,
interamêricatn, .oe prcbl~me ,,()ppose Cuba et lesl'ê
publiques, de notl'econtinent et,os\ll' le plan mondial,
il rel~ve de la lutte entre 'l'O\iest .etlIE/:!t, ehtre la
dêmooratie et ce qui n'est pas la déni.Oc;ratië.

31. ConvainCRs, de.lll:»gra:ndeur des p~~plel3 quilont,
par~ie , des" Nations. Unies" nouS nous'p0!30nSüU11e

question que nous n'Ms.itons pas ~poser égàlemenU.
cette auguste àssemblêe:ya-t~ildespèuplesqui ne è

s~nt pasr~pl'ésentéslégitirnementici? ", . , '

35. De touteêvidenc(;),sinousvoulohS alleiaufond
des' Q?ol:;es, PO\ls ,devqns,golQÎnencer,pardireque le
Gou~~l'nement de la Rép\lblique, DomiJ1icatn~n'apas.
été ,élu, par le ,peuple,mats acoep~6 par l~i"Cette
acihésion" aétéposàible:parce'que'lèGouve);nerne~t
accol'dedes ·,libertésincl~hiables.garantit defa~op
précfse, a\1Qitoyen.des droits suffisants',. s'appuies\Û.'
',Une administra.tionéq~itableet,par"'deSSuEl tO\1t.sur
la:fermé 'résolutiondu,présidentde laoRépupliQ.ue',ét
des . membres "du Consen:d 'Etat'tle'mener ~!biendéi3

, ....•. '." ", ' , ',' , ",' ", . ",,' ~' "'.:' ·',,:·~e',.
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6leotlonlil auxquelles pour1'ont Mslster tous les obser- qUèstlon. Ces reprêsentants oon:lprenaientoeux de. tous
vateurs lnteJ.'nationaux qui le voudro~t.,En effet, non les Etats qui peu\"~nt être di1'eotement inté1'essél:i PlU.'
seulement nous ne oraignons rlen, maia/nous dési1'ons les êlecttons au Conseil de séourité, mais j 'espfl1'e que
au oontrai1'e que 'le monde oontemple le triomphe de leur aoooJ.'d aura l'approbation de l'Assemblée et, bien
la. volonté. d'un peuple 'ql,Ù, pendant plus de 30 ans, a entendu, je serai trtls heureux d'exauoer leurs vœux.
véou sous le joug funeste de la tyrannie sans puellle \î
d'un Trujlllo, dans la nostalgie de la liberté. ~2. Considérant que cinq nouveaux Membres ont êtl}

admis h l'Organisation, dont l'un 11 y a trois jours
36. 1.e 20 dêcembre proohain, la République Domt- seulement et les autres depuis l'ouverture de la nr6..
'-li~paine ohoisira un gouvernement pu la voie d'éleo- "~ente eesston, oonsidérant, Ci.'autre PlU't, que cesnou..
tions llbr~s et honnêtes. CertainqueoeseJ.'ala, J.'6ualité,~veauxmembres ,!\'ont peut-être pas encore eu le temps
je ~e présente dëvant vous et je me permets~en tant de se familiuisbr ave9---~utes les questions de prooê..
que simple serviteur de la oivilisation oooidentale, de dure, de méthode 'et aùtx'ès modalités qui ont rapport
pré~ndre avoir pleinement le drOit (je vous reposer avec les éleot,lons i\ trois des organes prinoipaux des
la "question: y a-t-il des peuples qui ne sont pas re- Nations Unies, les représentants dont je parle ont
présentés légitime~entiOl? estimé préféiable .de retuder les êleotlons d'une

semaine environ. Sous oette réserve, 11s ont aooepté
.3'l~ . Les peuples dem~dent la paix, mais non la paix de me laisser le soin d'urêter le jour et l'heure des
du peleton d'exê.oution ou des Pl'isons remplies des éleotions en tenan~ oompte des dispositions nêces..
membres de l'opposition, dont Ïe seul orime a été saires Ala bonne marche des travaux de l'Assemblée

,de ne pas être d'aooord av~o lerêgime au pouvoir. au cours de la sematB:tf'proohaine. .
Les ,pe~les de.!Dandent la p~ix, mais non la paix 'qui

'impose le déohirement de l'eXil ni la paix qui ïoroe 43. J'avais espéré qu'en faisant oette déolaration je
tous les jours des gens A.!3'enfuiraupér11 de leur vie. pourrais indiquer à. l'Assemblée la date à. laquelle lés

v Les peuples demandent la paix, mais non la paix qui éleotions auraient lteu, Or j'avais prévu de réunir le
8:boUt la liberté de la presse, qui étrangle la pensée Bureau afin de le oonsulter sur oertains aspeots de
de l'homme aprtls lui avoir refusé le droit de parole, l'organisation des trayaux de l'Assemblée pour lase..
qui le transformé en unêtre terrorisé tremblant devant maine prochaine et, étant 'donné que je me suis rendu
le délateur qui peut le faire oonduire il.Ja potence' directement de la sêance du Bureau à. celle de l'As..
sans a,!,tre forme de proo~s que sadénonoiation vile et semblëe ce. matin. je, n'ai pas enoore eu le temps
,()alomn1e~e... ;Les peuples demandent la paix. mai~ d'examineroomment se présente exaotement le pro-
llon la paix qui ,prive l 'ou~ier de l'exeroioe de son gramme des travaux. J'espl:lre pouvoir le faire au

,'droit de gr~ve, 'qui ~énie l ï'6tûdiant toute 'liberté cours de la journée et pouvoir informer l'Assemblée
universitaire et qui oblige le pays'àn lprendre un fusil demain de la gate à. laquelle les éleotlons auront lieu.
pour dêfentù'e des idées qu'il ne oomprend pas. Une des oonsidérations dont je tiens oompte est que
38. Les peuples demandent lap.aul, mais non la paix les travaux doivent être organisés de telle sorte que

) rien ne se produise. autant qu'on puisse le prévoir,
qui. arraohe ~es enfants l leur foyer et les eadootrtne qui rlsquerait d'obliger à modifier la "élate qui sera
dans ,.un.~,q')dont ils reviendront ayant perdu tou~ annonoêe pour les ëleottons,
amour filial PO'lÙ' devenir les dêlateura de leurs \ , "
parente, Lespeupies demartdent la paix, mais non la 44. Puisque je pule de l'organisationde nos travauX,
paix qui interdit les campagnes êleotorales deorainte je dirai à. l'Assemblée que nous approohonsmaintenant
que les êleotions ne fassellt oonnartrè au monde l'im- de la fin de la dtacusston générale, oe dont les reprê-
populuitê. des dirigeants. Les peuplesdemander..t la sentants se rep.dent oertainement compte, Tandis que,c

"paix. mais non la paix" qui exporte. la s,ubversion. oonformément à la tradition, je me suis efforoé
l'agitation et la oonspiration, en, des paYe! fr~res qui jusqu' ft. maintenant d'organiser la disoussion génél'ale
sevo,ient oont:raintl:J dedêfendre dans une angoisse de mantere ~" contenter autant que posstblé toutes les
oontinuèlle , leurs· 'institutions' .. démocratiques. Les, délégations, nous sommes arrivés' ft. une étape ott. au
peuples, demandent lapa1x, mafa une autre paix: oelfe contrarre, je l?ourrai avoir ft. demander aux délégations
qui supprime tousces maux, qui élimine., lesmenaoes qui n'ont pas enoore pris la parole de bien vouloir
de'guerre, la subversion, la haine, l'agitation, le ter- coopêrer avec le Seorétariat et avec moi-même pour
rorismé, .oelle .qui. 'engênd:t'e •.. la oompréhension mu- nous faoil~ter l'organisation de la fin de la dis.oussion
tuelle,ènoourage le travalÎ eLfavorise Ia culture et générale..A cette fin. quelquesohangements.peunom-
le bonheur. breux je l'espl:lre, ~erànt peut~être' proposés d~s

'S9ô Vne P~,ènfin.,.·.qui.pe~mette auxpeuplesd'ad.ol:'er l'ordre. des "orateurs et j'espl:lrl:l que les dlllégations,
si oela peut leur oonvenir, seront disposées à. les

leur Pieu, ,quJ, nous (loQne le c:fiooitd'implorerle nOtre, aooepter.(),
du hautde cette. tribune, afin qu'il aide les Nations ""cO
Unies '1 trouver une formule dé' ooexisteiloedâns,la 45~Je oomptè •que ce quo je. viens d'exposer. à.l'A,S-
<lÎgiû~,Aêj)âix sans lacpetir et de justicesanshumi- dembléereoueUle son. approbation et. puisqu'llniya
liations. ,c, "Co ' pas dlopposition. j'aglrai en"oonséquenoe. " .

i .."<' ,'. ':""'" ." ," . ' ..'\
40. ". Le PRESIDE:N'I' '(traduit de l'anglllls): .Avantde 46. Je donne maintenant lai.parol~ au' représentant
donner laParole~ 1'~ratel11' suivant, jeorois qu'il de 1tArâbie saoudite.. '. '. .ki(J
.~éra:ttbOn'que' je fasse' une dêclaration sur la question 47. Le prinoeFAVÇAL (Ara~lie Saoudite) [traduit cie .
que.liAssemblêe~hêralELa disolltêe lsa séanoe l'anglaisY.']: Monsie,ur le Prél:lident,j'aiplaisir;,en
d'liie~:.nlatin[lî49èmei3éanc~]..' prenant la parole dey~t liAs semblée. à. vOlls.pré:;,
41,.'~e/:iuiS~he\1l'eUX depQuvoir'rendr~90mpte ~ sen~erd'~bord mes siriof:!res f~lioitationsPtluJ;'votre
l',Msemb.~<~que.l~~r.epJ.'~senta.hts.qui ,m'ont iaft éleotion }i' lapréslderioe.,de:~'Assemblée" générale
l'ho~neurqe.s 'entJ;'~tenir .aveomoi .. Iller ~pds~midi pelldantsaprê/:iente .session.. .
pOUroo~tiÎmer' A.e,,~inerla, question de .la date· deà. :. \7

êle~ti9n$, A'~Ois.,c1esQJ;'glUle$,pr,inotp~ux"des Nations p .. Y:i.,,' prince' Fayçal. a pai-lêen' aÎ'~b~'U)r ver$ionânz1lilledeso~':
Un.~s'SQntllrr~:v.~!iI. ~ûnaêoorq:.A:l'amiable sUl'Oette," d(~cours a êtéfourniepar IIIdélêgation. . . ,1 ' ....•. .... ..<

;.; -""
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~8. JJn'ai pas ~ pl'éf!lel\!er t\ l'organi~aUon MW.lam-nuoléa'ires, bien qu'elles ai~~t consctenoe des dN1gers '~.'
mad Zafrulla Khan. Nous oonnaissons tous le rÔle d'unoguerre nuoléaire, n'aient pail pu parvenir à un
important et remarquable qu'il a jouê aux Nations accord qui dissiperait les. oraintes,de l'humanité dans
Unies au oours de ces derni~res années. Je n'ai pas le présent ~t dans l'avenir. ,Ii>'

non",plus ~ rappeler sa profonde oonnaissanoe d,~s 53. On oontinue ~ prooéder ~.des"easa1s nuoléaires
affàti'es internationales, ni son habileté exoeptionnelle, dans l'atmosphbre et sous terre,~algd toue les
a traner des probïëmes internationaux. En fait, oette' rapports des Nations Unies qui ont min en évidenoe
tribWle est le meilleurtémoln des efforts qU'Ua les dangers de oes easats, Tous les efforts pour
déployés pour la défense' de la liberté et de la justioe. ardterles essais nuoléaires ont oependant éohoué.
~9. J'ai également plaisir b. présenter Ines chaleu- Nous regrettons que le Comité des 18 puiàsanoes sur
r~ses félioitations ll. oinq Etats amis pour leur le désarmement qui s'est r6uni b.GElli~~vea\lprintemps
1190~ssionb.l'ir..dépendanoe etle~radmissionU'Orga- dernier I\'ait pas eu tout le su<io~squ'en attendait le
nis~tion internationale: la Trinité et Tobago, la monde entier.

~ifma.ique, le Rwanda, le Burundi et, la derni~re mais 54. Nous n'avon~ pas p~rdu,toutespoirquelesparttes
non la moindre, l'Algérie qui vi~~t d'entrer b. juste intéressées pa~viendt'ont b. un accord, Cependant,
titre dans la oommunautê des nat.t9ns libreB et indé- l'Organisation. a le devoir de r~,nforoElr la paix- sur
pendantes. Le principe de la souveraineté qui est une la base du droit et de la justioe,Elt de sauver l'huma-
des pierres angulaires des Nations Unies a sans aucun nité et la oivilisat!on d'we destruoti9n totale. Nous
doute été rehaussé par l'admission,de ces Etats. supplions to~~s leS))uissanOe13 intéressées d'é~~rter

50, ·Me rappelant la éonfêrenoe de San ~ranoiso~ ob leurs divergences de façon b.oréerunolimat,favorab~e
nous avons posé "les fondations de l'Organisa.tion in- dans' lequel les Nations Unies puissent réaliser 'le
ternationale, je me réjouis aujourd'hui de oonstater vieux rêve de toute l'humanité: l'édifioation d'une
que le nombre des Membres de l'Organisation a plus nouvelle communautê" internationale exempte de la
que doublé. Je suis aussi p~ofondément satisfait de menace de ruine et 'de destruotion. Tout oe dont j'ai
ce' que de nombreuses nations d'Afrique et d'Asie "parlé jusqu'b. présent touohe ~latmbl:mondiale.,

ont obtenu leur liberté et leur Indêpèndance, J'ei:;p~re 55. Pour oe qui' est del~i paix et 'de la stabilité au
vivement Que les Nations Unies deviendront plus Mc~'en-Orientt}l est du."devoir de oet&: qutoonstituent
universellès encore par ,l'&dmission de nouveaux les Nations arabes d'informer les Nations Unies que,

() Etats indépendants, car" nous' avons le devoir de pour nous la seule question qui menacela paix dans
poursuivre nos efforts en faveur de oeux qui aspi- oette région est, sans aucun doute,la question pales-
rent à la liberté et 1l. l'indépendanoe.De même que tinienite~, 0

no~s .devons tous" œuvrer pour donner b. l' Angc>la la '·5)6'. Depuis que les' Nations 'Unies' ont aetop"té{.1~~)r6so-
.libèrté et l'indépendanoe, nous devons aussi unfrnos)
'foroes pour (,supprimer. la disorimination raoiale, lution (181 (fi)] sur le P8j.'ta&;"Y-;c,\e la Palesthle ~t la:;
partioulitlrement en AfriqUe du Sud. Au Congo, nous oréation d'Isral!l, la paix [l'ac~jsé d'être en danger.
estimons qu'il faut faire respeoter ,>at',) maintenir L'existenoe d'Isral:U est un exemple ,flagrant .de
l'unité nationale, Pour que .Ies Nations UD,}ès'soient tyrannie comme' on n'éll a jamais vu auparavant dans
dignes de leur existenoe et des prfncipes de ïa Charte, Ilhistoire.,c(;J
elles doivent assurer la justioe et la souveraineté 57. La Palestine '" est une terre arabe et ses pro-
nationale à tous et slefforoerd'empéoherquelesprin- tJriétaires légitimes sont les Arabes cie Palestine. '"'
olpes du droit international et tous les auti'es prinoi"" Quatorze ans Se sont écoulés depuis que les Arabes, n
pes énonoésdans la Charte des N'ations Unies ne ont dênoncë b. juste raison les dàngers que présen,~it
soient violés. la orëatlon d'un Etat israélien au oœurdu monde "
51. J'estime devoir, en oette oocaston, exp1imer ma arabee . Un million d'Arapes ont. été disperséséleurs='c~rf
profonde' sa.tisfaction de l'aooord qui a été conclu biens 'ont été saisis'/ leurs"villes et leu!' villa~s ont\? "
entre l'Indonésie et les Pays-Bas sur la Nouvelfe- étéoooupés et pillés alors q~t<.:~es millier~d'Hnmi-
Guinée et je félicite ,à oe propos leSeorétàire gé1t(J;'al granta sionistes oontinuent ë(~~u~rsur la *erreotl
parmtériI~h ,U Thant, des efforts qu'ita déployés pour les Arabes vivaient dep~s des t'l:imps i~é:rnoriaux.

permettre 'l'heureuse concluston de cetaccord, C'est 58. Je n'ai pas l'intenti9n de m'étendre longuement
grlOeà son ta.ot et b. sa'flagessequ'il apu écarter la sUr oe drame, .ear notrÈfdélégation a déjà, 'au l'oo-
dissension qui existait' ântre deux Etats Membres de casïon d'examiner en détail tot,ls .Ies aspects deoette
l'Organisation. U Thant est'arrivé àpe résultat en se que~tion,~ Cependant,je'tiens à répGterioiquenous
fondant sur la reconnaissance du. dro.~tà#l'autodéter- n'abandonnerons jamais la ;Palestine, pays arabe, et
rniriatio~ et à.lasouvëraineté natio~~le. que no,~s continuerons à d~ployer tous nos efforts"
52. Lor.s.que·j'ai p'ris. eonnai.s·sart6e.· de' l'ordre -du pour que le peuple arape de Palestine ,puisse ,vivre

. liIursa terre 'è:)t.,y jouird(3 la liberté~ de l'indépen'1l'
jour dels. présente session, liai été\"raimentétonné dance /atde la. sQuverainètênationale.Aprtlsa.vQir
de. constater •que bon nombre des questions ,dont nous fait Qefte qéclaJ;ation s\1r ' la question pal~~tinienne, je
sOmmes saisis aujoul'd'huiavalent déjb. ét~'trièoriteso dois expril;ner~AaprO,fond~J:nquiétudequecnous causE),:)
a\UCordras du jour depréoédElntelii. sessio,l~S. Une des la livraison d~ fusées ~ IBra~n.oemême ISr~~lque
plus importantes .E)t plusul'gentes qùestions E)~t c~lle les Nations. Unies ont reoonnu·.cOIrlIne .unàgrelilseur

.dll, désarmement. ··Lemonde entiel'est profondément et comme ayant "violé ,la Cltal'të .des .• N~tlons Unie/:1,
Ï11qUietge .00nstatèrquEl çettequestion oa:p.i,tale oe .même Isrs.l!lqui a été oondamné.ê. ~intesi'~-
oontinue:ê. ·~trel'epi;>J.'t~e. de .session.~llsession.sans prises.pal' •• IE)...Conseil .. g13sé.ourité .. pour. agres8ion~
~'un. 8eulpassoit fait .vers une. s()~ut.ion qui donne- é

•. fJagrante•. 'lious ,soutenQnsqi~la, livraison d' armE)/:1

~~~t;~*"~!$~~~; ~~~:..~.~t"'Q..~ .....~..... U!'"'~Q.'jye'\~
o~oesa~mel\tent éylâemIrlent no~/c,raint~~Elt notrE) . 59•. ,Je ne ,\pui~ laisser' pa.~ser cetteOCQàsio~~.fût$

. ···.~'t.~.Ile.l:1t.vral.ment"rE!grettable q,u~113spuissanoes.. attirer, l'attention de.. 1'Aflsemblée'sur la"qu~stiI)P d~.'

.'
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l'OmM qu!'. l notre "vil. tolbvo 6plement d'un Lù
o
"paix des, braveal1 qilo soubattait legtméral ~\t ~

prlnolpe do juaUoe et d'Indépendanoe. Noua nof"llone aaUlle ~'est ttansform6e en-une réal\té." .
qu'un avec nOI ft~rel do l'Omal\, danl leur lutte poUl' 68. Une fols de plus. la: ,;.~,ance a,rtipPo16 au m"onde, 0

la llbert6 et l'Indépendanoe. Noui demandons aux ...;.
Nation. Unies de défendra loUX' droit ll'autod6tarml.. qu'eUe émit restée. dep\Ùa 1789, le beroeau de 11\
aation. comme oela a 6t6 10oas pour tous les ~uplo8 liberté; oll~a 11b6r6. en moins de huit ans. 18 paya
....,~ ont obtenu leur llbert6 et leur Ind6nAndanoe. nfrlo~lns, et son prosUge nta jamals ()~é nussi grand;
'l- ~~. olle oontinue ~ aider avOQ désintéressement oerta!na
60. Avant de 'lultt9r, la tribune. jo Uena .. expr,lmer du tes pays. Oomme l'Aorivn!t ,réoe,JlUUunt un grand"
l'espoir que les ~o.tion~Unlos abOrduront los "pro- joul'nallate: "Elle reçoit t\ujourd'huiles dividendes de \,'

,] bl~me. internati~\1X oonformément au.'(oprinolpes sa générosité;"' ,
de la Ohute. c ",'- 69. Vamêlloratfon dans la altu{\tion politique nu o~
61.:' Maintenant que le nombre 'dEls Etats Membres Congo est pour nous une ~ande sOl~oe de saUs,,:
de, l'Orgànisation a sensiblemellt augmenté, nous e~- faotion. Nous souhaitons vl\'ement que,le plan. ll. basa
p6~Qn8 qu'elle pgnora en foroettout en stavançant r) detédéralisnie, miasurpiedparJ.eSeorétaire~nérnl.0
'd'un pas IiOr vers son but. pOurque la pabc et la justioe' ' U Thant. réussisse li. mettre fin aux dlf!io~{és Dao_
prévalent et ouvrent l toute l'humanité la. voie du tuelles atque la réunUi\lation de 'ce payaâ'aooom-
Pl'Ogrb8 et du bonheur. 0 0" pUsse le plus tin possible. Nous estimons, nos amis"
62. M~ RAKOTOMALALA ~l\ft.dagafloar): MOnsiê\1r de l'Union afrioaine et malgaohe et nous-mêm.as. CJ.1.\e 0

.Ie Pré8ide6t,.veullle~ me per!11ett r e• tou~ d'ab,ord, Ge le Katanga oonstitue une parti~ intêgrante et insépa-
wu., exprimei" les vives félioitations demadélégatlon rable du Congo. Nous f!lisons appel li. la sagesse dea'J

"" tr él ti 'D é id t d l'A "lé dirigeants et du peuple oongolais pourqueoetteréunl·..
pour vo e ee on,oo~e ~~" sene ssemc efi~ation s'effeofue sans, t'lu'11 soit nêceasatre de re..
générale li. la, dix-~eptU~me seseton, Notre assemblée "1..

o s'est grandie en ohoit"issant. comme guide et ~,..bitr() oourIr li. des moyens de ooerolU09.~on gouvernement
de ses travcawc. un h9mme d!untr tr~s ~ute ,stature estime, pour sa part. que la que,stion doit êtr~réglée,
morale et: lntelleotuella.' Parmi les hauts postes que par les ~ongolais et~ntreOongOlais. 1.,,'

:voua avez oooupés au o~r8 d'une brUlante oarrlbre. ,,70. Dans quatre jours.·'1a République mal~oheoél~-
JI' he 'Voudrais rappeler ce joo1' quo oelui'deJug.e ~ ,la brera le troiail'lme'anIii~ersaire de ,sa,fondation. Pen;'

" ,Oo~·Ù\temationale de ~U8tloe. Dans oette fonoUon," ~t cette période oruoiale pa son bistoire.,ltordreo

. ," . "Wi.18'ayez apporté ngnseulementun(illolenoe juridique publio n'a jamais été troublé et ses ln9titutiona~~mo~ °

0, lnoontestée, mai" enoore un sens élevédudevoir. et la oratlques ont fonotlonné normalement: uneAssein1:lJ~e
o • ,profonde oopyioUC?,. que le droit et la juetlofil,'et non nationale. llbrement élue au suqrage universel peu~e

la ,foroei'doivent êt~~ la '~p'~êm~ loi du monde: "Ii temps aprl'ls la. proolamation de l'indépendanoe~ \IJl> '

63. Uémlnento ASf,âUqu6Jque vous \~tes continuera. Sêhat; un,gouvernement iesu de la majorité du Parle-
l'a,,,otion du 'KTl',ifct~f,riçain ),fongl Slim,'1lut,.pendaôtla m.ei1t. et, par.,.dessus tout. unohef d'Etat, M.leprési-
. , J\' ~Î A ~ é ~" dent PJùllbert Tsiranana. qui. fUs de bouvièr, :Jomme

" ' 'Beizi~e,ses•. on.l a ·prQsiü 'nos' u-avaux avec· taot et 1\ alme, a. ',le ;appeler ,lui-même,.a franoni pas à ~s
"d!'tin~tloii•• J[~~\ dont ,l'éleotlon ~'ét6. pour· tous les,' les ,é,tapes qui ont, fait de lui le ohef éiU etrespeo.,t6:Afri~alns. uIL~~tif de légitime fierté'. 0" ' '"
,D D ü,' de son pays; Notre a,ooession ho l'lndépendanoe~s'est
, 64." Je suls,également hé,ùreuxdesalueN'entré~qans effeotuée, sous sa. direçtiqn.danslapaixet1~ flllgiilsse.

notre organiaatiqn des oinqnouveaux Membr~s: Ja- Chez nous, toutes les "llbet'tés fondamentales sont
!Iid1J,Ue. Trinité e~ TobagoJ.Rwanda.Burundi. et, enfln. garanties, et.1e peuple vit dans le oalme ,et la paix.
Algérie..,.'", Et. dans peu de jours, sans qoute. nous L'opposition, exeroe librement ses droits. et toutes
àoouelllerolls avec le même,en~ousiasmel'admission 'les ,oplnionss'exprimept'sa."lS orainte. au grand jour.
de l'Ouganda, qul portera ainsi lI.llOlenomb~ede ,nos' . '" ",,' ", .
membres. Nous leur' adress(fJ1~'nos vivesféUôoltations 71. Qu'il mosoit permis de rappeler que Madagasoar

~ ~t;cformons le V,œu ~~i'lls~~&~~!,J. dans la paix. l'union est une" mosaique de populations d'origines diverseà
et la sageRse. a~ bonhe~\«~;l,burs population~. " dont, po~tant" les 18, tribus, ont appris à. vivre d~s

o.. ' ,,':):~',. " ' ,0 0" une paisible harmonie. dansoune parfait~ amitié. au
65. " Lé Rwand,+, et le Bppmd!1'#onttrbs prl'lsde notre seln d'unpetlt oontinentotltoutl'~epireleoabnei1'9:1'-
o~ur=oaroo'est notre O:i'ga4t~~tlonqui a déoidé qu'lls d.eur du travail ,et la joie de vivrÊ>."Cet arriére-:pllU!
étalent digne d'aoo~è'r ~ °l'indéperidanoe; 11a ont n'est évoqué paf moi qUe parce qu'il"~~liquè.(mieuX t')
montré'le~ maturit~ Ilu(~',"'~rsodes semalnes,;.qui ont que de :lp~g~ °distJours. l'atti~de d~~:Jl\on pays ,Po
sUlvi leur libêration,:/eti~-désireuxdeprou:yer leu]." Yégard ~~sprob}~mesgraves e~rfoi~~1;/amatiques 0

intérêt po~r l',pniori", af:l:'loalris et JIlRlgaohe. l1JJ ont 'quiser~~ éV9quésdevant oette assemb1ée."" 0 0 0 ~
oété li. n9~3J,oOté,s lors de t~"r~çe~te Con(~rEinoe de
"Libr~ville:f ,0 ,0 n "1Y', 0 ~ 72. La République o~,!!gaohe a. dl'lla son admissionau

" 0 sein de\ l'Qrganisat.iv:.~' affirmé sa foi,dans les:'prin-
66. "Il ' oo~vient deféliolter. li. Qette oooasion,le aipes de"l,+ Charte, et sa ,ferme volonté <de,falr(l",tQut'.

°0" '. Royaume-Uni, 19, Belgique et la FranOe. qui ont ainsi· Oe ciu1 d~pen9' <J,' elle .poUr les "faire respeoter., '
~~C:J:s. tr~s~id!l~t~, '~~' ,idêàux de. 'la Oharte., de/3 73. ,Nous s.~1fies°oonvaÜloüs de la néoessité de rnll1n,f'<"

" ',' ,,,,. • • , 0 ~enlr' ,l'a.\ttr-;ffité . dq Seér~taire', gênéralqul, 'apr~è'~'
" 'M'.,Sejdoux (FrB.tJofl), vJoe-pr~sldent.'prend,"la ,pr~ s'ê~re ,en\:C'uré~d~sI~vls;~econaborateurElo~oisi~.patJ ,ë

()&Jde~ce. " ',,' 0 "'0" , ,:' l':1i, do!taêtre Uhr~deJ>l,;'e;ndre,~eulleSIneSur~s~;ol
,G7., Quantl~l'Algê~fe~o' estàveo une Pl'ofondeélpotion. ,s' imP2agenten exéou~ion des dêois~nsodJ~ notre ca~-.'; .,
quebmonpàys' !lalue'l'entIl~e, dans le oogoert, des cl' se~blée., ;Ma"délégatien,.ren~, hom~geJ.,awc,~~rt~,~
~t\ons.d~, 0,177peuple hérol\tuêèffie:r' Lesar~es se ",' duSeor6ts.ir~., gênéral.'(J" TIüm~,. d~n.t 'en" sabl~,'I~l
'sonttuesapr~s~~pt ana de oom,bats et,de saorlfioes.. " ~o,mpétenoe'~;êt "le o01;1rf-ge;" ~!1e. souhaitÇ,q\l~'i{Jonf~:'

, '\~Q','" , , ,c" mandltt goitrenouveléplll'iunvote unan.imeetooro
'~'CoJ6rènc~'a~ 1,1Jnlô~.frleatne et,~IJ"~e.~~ie du''i~"à~~ qu'il aoCeiltuei:i'Sef3 effortspour,:fâirê,:pàii(io

c~a~!~~~I'~ï962.",' i" ,a'; ,';i[" ri. fi'; "dàvantage':les~ys 'nOUV'?lleinent/idriûsoJ1'a
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~19n·.çle. notr~, organisatton, ~(I~mment par'un~ 78. cê qu'il faut, o'est lli~b1)r:çt"~nfi'Ïl"ë1"TQIWJ'}~
(tian de plus en plus ê.$Iu1tabl~"des ~stea du sit1,on~) aut9ur de qu~I~.~Ji'~ gF~g p~ii1ôi~s '~t·

'ilO1'étarint. gl,'an<tei ligne~ "gêné1;~leB d'l!otl9~ ~~i . ~P.re~dr' 0

tf" PnJ;'rcl It3B Ptinolpes ~e la Charte auxque1f:l mon tine" brlllante image du Ministre'dë's·. 'lfâTiani!
piV8 èst plus partioulibrément ~ttaQhê, je mention- gbree" ~u Cameroun, proo~der par laliS, Si,Olll~
ne}:ai le'droit des peuples IlI'indépendanOepll.rl'auto.,oonoentriques. c''\ c '.

détermination. En toutes olroonstanoes,')l1a-délégation 79. C'est en Partant de oettebase"rêali~to que la
Ilupordonnera son aotion Il oe prinoipe qu'el1~ plll.'oera 'République malgaohe aformê, ave&11 Etatèftlfrioâlns
U"T'desBus de toute' autre oonsid~ratlQ11. O'est 'ainsi . ,anim~s diun même idéal de paix dans la ~âk"lasêi
qu'elle R'est tro~vêe daM la p~n(ble o~l~gation de ne l\\Union"'afr~6Wneet mâlgaohe..et l'Orgilnisatiôn)ffrl~
plis apporter son suffrage Il !l'aooordq,ui a réglé le catne e,t malgaohe de çoopératloh éoonomiqil~. Elar-.
Îlor~og~;l!!..Ian ~oidental [voi~CA/5170, annexe], 0a.;r gissant enoore ,})ette .soltdë base d'\,l"\ori{ la 'lt~pù-
~~ "droit Î,de700 000 habi~tsdeoe pays de ohoi~ bUque malgaehea adhéré au gro\.\~e <-;l.C de'M9rirovia
Ubre;n.ent leur dustin nelpl paralt pas s\lffis~mmèa qui, au OOUl'S de la récente Conférenoe qui s'est
g,axantl, et aurait da st~eroer d~G la fth du mandat tenue ,J),Lagos§l, a 4êoidé, de ramasser en .un seul
des Nations Unies. Une tnip-ortante partie de la popu-" faisoeauo les efforts ° de ,,2'1', pay~." a-friQ~ir)s •et ge
latl.on ode mon -pays a l~ même "origine'que oelle de Madagasoar pour œuvrer en OqDUnlUl au mainti~n ge
llIndonêl'ie; mon pays ne'peut donc nôurr~j\ li. l'égard la paix dans notre oontinent et aumieux",~tr(l des P9~ o

de celle-et, que des, sentiments fraternefâ. Maintenant "puJ,ationl3. Ces groupements n' excluent perl3~mlle. IJs
que la ma10rité de l'Assemblée a ratifié l'aooord, ma, sont ouverts' librement Il tous ceUX tnli.adhiSrent a~
délégation fait ,solennellement appel au g<:luvernement ·m~l(lle~. prinoipoes et ilS sont, prêts Il tend~è :Ù1)e':main
etau peuple indonésiens ai,nsi qu'll.l'OrganfàatiQn des frat9rnelle Il tous oeuxqui veulent disQutel'a~eO'~ux,
Nations Untel3 pour quê;Je moment venu ils tiennent" autou~ de 0 la même table, de tout o~qui iA~~~~s~e
h honneur de respeoter ,le droit inaliénable et sacré l'Afriqy.e et Ie.monde, 0 , 0, .,,:'"

duopeuple de l'Irian oç:oidentalde çhois~r Iibrement son 80: Mai~ les °grands'pr6'bUllh'è~ politiquss/e~ sùrtout
da~tin~ c~,' • ' " 0 '''' ,(toonomiques ne permettent pas, de 'l'avis dé m(jn 'C~
15. if L~'Ubre déterminatipp, .. nous 'la "vo\.ûons,pour gouvernement, Q.' 1.Ûl~groupe de pays, sI PUiSSlU1t'S~if':'
tous les peuples.,,1l qui leD,'événements des 25ùer-, il, dev!vreenova~e,clos. La RépubliquepmalEn\0hè.a
rU:~rea ~ées ont i:mpoM une injuste"et oruelle c' donc ohefôhê, ,0 flusai~t.,,après qu~ la,,~~àijé.~;~~u!. '.8.
dl:v,iS}on;" pour l'Al1e~gno, pour Berlin, pour la octroyé,PRar de ,;!ibJ:.esn~g<>()ia~~ona.l';1nd~:e~!P~~
Cor~e, pour leT~be~ypour le V~et;'Nam~ Et,par- et las~~veraine~é,:in~rn,.~t~qnale,.1l'1l?-.l!in~i]\~~~
deseus tout, not.:J,J la~v~Ul0!1~:'!,o~r~9us nos fr-;,~res même Il renforoer, ,les liens, confiants.,et .affectuéuX
"afrioains qui sont enoo~l3. sous<uMlidoinlnation ëtran- qui, au. cO\l11slaes année~,"' se<so~t.~~IB,S~E!::~nt~~~~,g~
pre. ~ous lademandon'Sl'notammèôt,onous l' exigeons: deux- Il'''Ys, Une coopérat~o~sino.~.:ç~,,',l1eSp~tâ!~~.,!!-
'pour l'Angola, le Mozambique',l'enclavel~eCabinda. ~9uveraineté .de chac~ des Etats,. :s'estinl1l,t~tu~~.;-~~
la Rhodésie gu Nord et du.sur,i"leSyd-Ouest afrioain, plus, mon'paysa.adMré, dan~ la lib,e:l:'té èHai,!i~gtût.ê.,
le Nyassaland. Nous poursui~ons ~l'œu,yre 'que°nQus' .!1~,Tr!iité de R!?,meil, quiapermisde.nouer 4es>ll~la~
avons a~oomplieal\ sein,d"".,.,qomi$ê de~,~ix-Sept1l" tionscommerciales entre les pays~e~l!\Ft~9P,e.,~q~"
auquel 110U13 fLv.ons l'honne~~~~\l',appartenir, .. Et nous Six et ,les llâ;yaiassooiésde l'4friql;l~,d~s.lt1mêr,~F
demandons 'que ne oont!nueili;~i>lus de siéger, au sein de ,toutes les pal1~~es.·ll.n!"eêt'Dasinu~i~~.çi~,!,!,Oul!~~;t;'
de oette a:ssemblêe,qu~.l~s~~Etats qùi,reôonnài~aent(; ioi avecoforc.e que;~i~nuil.bSol~ent. ~i.en'i ~dJl.»E!...2~1;l
l~" dro~t ,des peuples .mo.~entanément sous leur domi- aooords, ne porte" atteinte .lIJ'n9tre,,~d(lp~I\<;l~çe~\M·
Il~~n li l''àutodêtermliiati~n.età~'indép.endanoe. Notre notre dignité. ,;qutUsn,.esaur~lent en auouncas" éOns-
,oppoâitlbn"'·estil.Uesi~, résolue oontre la poiltique de tituer un freinllnotreiiidustrialisationrêt·.j~'Us:n:e
disorimination raoiale suivie notamment en AfriqueO c nousempêohentenaudune fàçon dé ')èomfilêrbè:è'1:~
~u Su~,politJque ,.qui. oonEltitueunéviolation intolêra!llebrement .avec•toùs'~es.•a:ùb;es.pàys'·dù::~Înot\d~~\ààlis c

,des groits les plus l3acrés de la personne~!1IX1aine. auo.une exclusive fop.dêepar 'exempfè sùr>ll'appart~'
" (, hanoeIM>l~~iq'!@ âeoespàY-s~ ',~,.' "0 "'H':,~'';>t, 0

7,6: "0 Enoe~t "noUI;)'re$teronsf~d~lEt~:'l.n_?treengagEl~ .' " '.: _ ,,',' '-" '_ __ __ _ ""~ _ ~\. -~':) _'~';:' ""-~~~r\1 0

rnentde respeqter l"esprit de la Charte,:êtnousavons ,,81.Poursu.tx~t, aussiblen s~ .:1~p',~!W,.:é.Çlpn9mlq~
O,o~!"oiencei;d'exprimerla oonvlotion pî<ofondede tous que dliPll3 le domaine 'po~l€ique.i,p,n~lf,li~J*.~~alis!~ <z) â D
leS,Africai.ns, queleurindépendanoe 'nes~rapleinement reposant ,sur ja., coa]cifilte~oe ..p.aoi;flq\!~':;;:~JAA~9~
~,t,gêf~nitiveI:llent as~urée que Iprsquetot.:Jles peuples" entendentretel.ir. avec tous les. pays SflllS exception.
a,f~~o!llns. Jib~es oulibêrés, siégeront dariè oette as-:- "des 'r~latfonsanitcalè~"étjb9DflâiiteÉWl\Î.tP~>sëù'têoon~
s~m1:l~é~.. . . . . . . ,,' . .,' . '. dition sur laquelle' fious; ré~torrS: mtrÎU1àlge'antè'é'à'st

'qued~tel1es ~i;llatioiîkne~.dpiV;ëht jâïÎîàiSYSe tra:aûirè
~!1<ta'Rêp\lbUqU~ ,~algaolle .. e~t' oonvainoueque, 'p~r "une ·~UGlc6hqûe~mg6rérlge'dda:ltà"n9à~iiiÎ'~~!~ijit~!."
.~u~ aboutir ft. oe résultat,l'unionest lndispens~ble rlsures. 0 0 0 Q '," "~:P'·U":""'/<:;<:m;j:;:t,~~~.Î!\
ent:re ,;tous les, Etats afrioains.· Cette un.ion ne peut v.,',. ..",- ..•. , •. , '.liH.;··'êl.."'iJJ.tV,
Be faire que Cians le respeot de lapE>rsonnalitê de 82~ C'èstavec Elnt!,lousiil.fHll~,qu~'~~!"~',..~ en l\yot~ ~'
~~,~q~;pars et. dt;; s()r.:;\1rir\êpend!J-rioe~ J)êlaissant les, de' cléveloppernênt ont, accueilli,.'1esim~la,,· '~' 0

&~!3 "et .tElS illu:sio~s darig~reuse~,;. là'.R,épubl1qile" "i:ellsesqur'qÎlt~pou:ti. :~~'liistorlqu1'1"-~"~
"çhe ,estime ~qu'l1i se.. r.alt.. peu,r.é.al1~t~etmêm.·.·.e la,Déo'er'.Me~d~.s,+nt~çnà)trmlë:J'pour
r d· '1 i b"""'l 1 fl.ta" t d . 'h' '[r...êsoltlt.i.·g'.Ïl, ..tl.'7~l!O\1'10C\t.',.'I.')\].t:i.·.L.. '.'êfua.. 'e... ··(('>,~u.xevouorJ.·ll eres,,",pe.se.e9liero e:r," .' , .
~J.uriefOt~eêl' d'wrll'l0ridquinet,r~s~el,ôtè.rflitplas le SÈlOr~~i~~~.~.:.n.,~~.'.â.•'.,~~!Q~.':~':Pwm.~.~.'.i"~!.·.:'~.~~~~s.,~.c... . .... .'"
,~U()ll?ff3S".~,~,,~quee,.uree .ei ~...' ~s peuP es 51 ' q . '<::
~iJ,'lge/.lIlts,ne sont PI'êp"arés, danal!Îmmêdiall... ::l' Cc!!Ûêtençé,des.rchefsd'Etàt"africains"etlimal~~'1dut~~· ",,:~
, . , ,'. ,.,. ". ·'c "'. '0' ., .. ,........ . ;~!1~,0J,!II1V~~F:l.%~.2,," "~"" ;,., i'~\,i~'!-lj:;I~· . " . .....,'~~..~,.;i~',> .. ' ..', .... '. ;, ..... §/Tràit61I1st()18I1U'acommllllautê écollomiqueeiU'bP.iWID!!;"~$t:4:';':;?;-;,

".sp'écial"j:!tar.gé·d,'é.tUdi.. er·.la..situa.tion' en.. ;.ce-q.'.ui.. 'c.oncern.e~,'·Rom~1~25 m~rsl~S?~ •....• ' .. ,; ~ ., (.$,dl .~. . ' 71 o.'·, 'd' ""~ . ""..~'~". i>."""!!"" .11 .,;, .
J~'.'.'_fJê.cll\r.ti~~sur l'octroi!d~ Ilhlcl~"!1dânc(!''f'"~Y/I o~~ 'D6celiliiedës'NàÜonll:Unles;,\:IOUr'l~'"d :èlô' èlli '!,~~i '1

scololU'~' 0" , "' , . "'; . " '·0 ~~'p~Ucationdeli Na.til)n~"Unles.·~ }1ë"Ve.~~ ,.... ' ,'"
b t~ " :'. ,,-, ·"~,·,,,,':'.d'~';-'·'·" D, 1.). ',,-,

f;'} ..;'••••
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94.. Trava1l1onstoùs p0\,lr dissipe,l'll,l iusp10ion et la
méfiaw~.e qui dlvls~~ïençore le Jriondè en deuxgl'ou~l!
et. potirq\le. réunis autour.d'~'ltapI8vert.o~ux·ol
rbglèntpao1fl'quementleurs dtvergenoes par de"lbres
négoolatlons, entl'éJ)risesaveo bonne fol., et urlbvo-
10nt6 ,dnO&re d.'apahier leslnquléiudes dèsmi1Uons
d'horn~e8, ~e' femmes "'et. d'enfarit8quis'int~rrog~nt,j'
aveo une profonde angoisse SUl' l'avenir du monde,

. C'est .'le•vœu que.. mon.p8:ys, son ohafet ,son.g<>uvèr-"
nement.' forment,. ll. l'orée ,data dix"septltirne/Bèss['

, ;,,' ':- • " . '. ..'" ''0' " .. :, ~

"""""-." ,. '-.'

~~ ~..embl~ ~nera,lo - DIx-aepU'me lellAon - ~anoel pl~nU~~,,, ~ .~

tUue Unt)>I\SQ Iiloll~ e~ :r"~iftte et nO\\8 formons des oonactence univel'nelle leu~, a.dresse, J,.'~rrOtOde.
,,~,pourqut) lei ~tape. prévue. soient franohies expériences n'est pas ~ ~~mander pour l'AfrlC[û~,
en. temp~ uttle.afin que diminue l'éoarUnorme - dont s6ule. m!\ls bien dans le monde ,entier, c" ~e'

,de nombreux orateurs ont BO\lltpé le oaraotbre ex- D

plotllt et dangereux - ~t.l:e les niveauX de vie des 89, Ainsi que denomb).'owt orateurs l'ont souUgn6
dlverses oatégOries de la population: d\\ globe. les sommes énormes q\\i sernient dêgngée~ Pt\r sUlt~

. , de la réduotion et. plus ta),'d. de la suppresBion de.
8S~ POUl' la part 'et 80U8 l~lmpulslon de son.ohef et armemen:tspO\ll'raient lient\' à tranllformer la ft\Q~
d'un IQUvemement dynamique. mon P,aYs s'est engagé de notre planbte et à fah'e dil3pnranroJa faminelll
résQlt;m~t SUl' un l'udf' Qhemin qui doitdébouoher!,\lur misbre et l'état de soua-développement.
l'indépendanoe éoonomique. Poursuivant ses efforts . .
dans le o~dre qu'Ui.a déf~ni ~evant la. ~euxibme Côïn- 90. Dopuis la seizitlme. sessiont nous avons tous
million en novembre 1969~. le ~ésldent Tsiranana enregistré avec admiration les oonquèt~s dans le
o.l'lente notre éoc>nomle. enoore essentiellement agri- d9maine spntll\l. qui ont élargi oonsidérablementlee
oole. ver8l'lnduetrlallsat~on. dimensions du monde dlUls lequel l'homme évolue.
84, Une poUtlque de progrbs et de développement Nous félioitons sans réserve les astronllutes et lei
"au l'al du sol" a été"instaurée depuis trois ans. Tout savants soviétiques et amérioams"de leurs exploite
en ne né(~i~apt pas les Valttes réalisations et les et formons le vœu que notre orgliliisation matte _ur
gran~~ pl'ogràmmes. une part Importante de l'aotion pied des aooorda qui empêohent que oea oonClUêtea
ut dirigée en we d'aider directement ohaquepaysan admirables ne deviennent des tnstrul1\ents de guerre
et d'élever son niveau de vie. L'aotion ooopérative a et de destruotion.

o '/6t6 développée oonsldérablement. Tout en respeotant.. 9~. Je voud:tals maintenant pa:rler bribvement dee
<tlttn1t1ative personnelle, l'émulation et la libre con-" questions qui touohent Il. la vie interne de notre orga-
ourl'enoe, 'elle vise l oonstltuerde vantes groupe~ nlsation. Ainsi que presque tous les orateurs l'ont
menta.de produoteurs, cagrloulteUl's et 'artisans, Il. soulipê, l'augmentation du nombre des Membresrend
nOrmaliser ,les bénéfioes des interméd.alres. en un nëceseatre une réforme.· des struotures et de.

" mot l donner Il. oelul qui produit la rémunération mathodCls~ Il est indispensable d'élargir les ol'ganea
optimum de s.on travail el de sa"sueur., . ,prinolpa9X. comme le Conseil de séourlté etle ConsQU
86; .Dans le domaine sooial. des.. résultatslmport9J1ts économique et acetal, afin que les nouv~,aux Membl'ea
ont étêenregl~trés. L'enseignement teohnique s'est pul(Jsent avoir l'oooasion de faire entendre leur volx,
oonsldérablement développé. de façon l donner au 92. En ce qui oonoerne l6s méthodes 'de travaUde

c 0 paYIi' les oadres nécessaires. L'Unlver.~1têde Tana- l'Assemblée ""&"&rale, ma tf.,élégatlonsaluel'heureusenarlve, ou "Fondation Charles de Gllullè", deviendra &..... .
!)lentet dans toob la région de l'ooéan Indienun grand initiative du président Moilgi SlIm•.qui noue Il pré-'
,foyer de rayon~èment'. splrltu~l et Intelleotuel. L'en- senté \ll) projet 90nstruotlf (voir A/5123J. Nul n'est
selpement prlm&lre.etseoondatre est en plein'essor plus qualifié que oet éminent teohniolen pour nous

C 'et, en 1962, 7 965 olasses auront dlspe.,sé les bien- sugg6rer les améliorations et modlfloations quis'Im-
faits de l'ihstruotion k 600 000 enfants malgaohes. Un ,pos,ent, c et ma dl!llégation forme le vœuqu'livant de
. .dtd lId Ité tI 1 . !té nous séparer n'Jus ayons mis SUl'. pied un ensemble
gran 'IIlQU'l7emen e ao .ar na ona e,. suse .,par dl;!' dispositlon!3 destinées Il. aotiver nos travaux enle gouvernement, vient d'aboutir Il. une aottoir' de ..
masse destinéek faire oomplbtement dispnranre les rendre plus fruotueux. Elle s!3raJt dlavis que
Itan~lphabét1sme, jusque dans leo oolns les plus re- l'Assemblée ,générale déolde dé'faire prooéder Il. une
cüîês de la brousse malgaohe. étude du projet MongiSllm. BOlt par son bureau. soif

. ... pal' une petite soue-ccmmtseton spéolale. Il s'aglt il
86. AuP9lntde we (le la sant~ publique. les grandes de domaines onla polltlque n'a que faire: laissons la
end~mieB troploales s()nt 0!1 nette régre!3slon ~t. dans parole aux teohnioiens. cc , '
oertatn,es régions,Cln a ab~til une,êradloQtI~m, tptale
du paludism~ et de la l~pre, Madagasoar, alÙ~8 ..(l,\J 93. LÎannée 1962°a été. pour le n'londe, l,Ule pérlo<le
,d,omaine, a enregistré l'aldepl'écleuae que lui u.ap;' d'anx1~té, etd'Incertltudes, Mais, sll'atmosphtll'eres~e
pbrtée l'Orga:lisat!on mondiale de la santé, Mals la enoore lourde, nous pouvons dU moins oonstatel'.aveo
oQurb~d~pt(f~aph~.,.\ede·notre,populatlon, une des soulagement, qu'f;Uoun nQuveau oqnfl1t armé te sIest
plus .élevées· du mondee nous pose ohaque annéedes produit sur un pOint qW3100nque du globe. et· qU'!l~
prob-l~lnes,B~laux de plugeri'plus angGissants. oontralr~ les "oombats' qui falfJaientenoore rage; l
87~:a.len qu'a~ prlses,aveo' ses grl1!1dBp~oblbmes llaube de l'linnée 196~ ont pris fin au Congo. aU Laos.
d!. rénoyaüon int'èl'neF la .Répu~lIque ~al.o~.e. ne et surtout en AJgérle•. Remeroions-en Dieu. et for-
~auralt oependant se' d.ésintéresser des quei:'aons mons des 'vœux pour que, au moins jusqu'b. la'dlx-
19ternattona~nesqulsontso~lse8.ll.notreorgaJ1isatIOn hu1t1&me session, se taisent le!3 oa~ons et quêtous les
et dont.oartaines oondltionnent notre survie. Parmi ~lfférends trouvent une .solutlOnpaolfique. "aveo le
oelle8-,01 fieurent au prGiriler rang le désarmem~nt ooncours de notre organlaation.qulmoarne la oons-
ètlà~iüppresslon de l'l\;rmeatomique. "' , olenoe.du"monde. . " ,
,"r," -:: ;'.:' ,;?'-,:' ,u ..... ', ',:, ,.,,0 ,~") 8 ,~)

"88~,, ···Par.ttl~. .J;éllolu· •. d'un,. d.~sarmemeJlt' sl~~ltané
etoont!'Olé. i munpaY/J/Jouhalte que. sans pIge '"t,ten- \)

adre, °lèBgr!Ul4espu.ssanoe8aooepte~t de.oeBser ~es"
O&ÙÎJ.B d'aJ.'m~s lluQléab:es et therlIlon~"]êalres. oè '\
"qui oonstitueralt "neprelll'.~re ·etcfêCiaive·étapeye,rs
;la· sup~rtUls~on' totale".de,oes 'a.f~esmonatrueus.è~~
~ous1esJ!lupplion~ d'oobuter l'app\'l angolss~que la
~'P',_,,:/,~ . •.•••.." '.' .c.,,>,;.,. .•. .'•••.•.•.~ ,:~

,\ " ~Voir"Documetit. officiel. d~\l'Allembl6e ,enAr.le, qUltorziamè
.elltOIlt DlUXiln\lil Commi•• ion.62j)eme. "lnCl.. . ..
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des Nationa Uniel, U aamble quo 10a porte·P'ol'Olè
arabea n'aient rien appril dopu11 1948. oe q\ll e~t
eneeee pluli. r6marquable, 0'o~t quo oe. porta..parolo
le plaignent de l 'existence d~IarùJl, pratlcr-tent une
polltlque de bolUg6ranoo oontre lui etlt). platinent
et meme temp. qu'llralU i1'aIlUl'6 lei moyéna de
défendre Ion existence.
&9. L~ Mlniltre dos affaires étran~re~ d'llraln,
Mme Golda Melr, a déclaré" que, p'll y a de. dlvQr
genoes ontre Ilrl'lU et les Etala vol',lno, ooa clivor..
iMOGS peuvent et t\olvent 'etre réloluel par de.
négociation. paolflQ.ues at non par la guerre. O'e.t
tout ce ClUe noui voulons et' 0'elt la lIoule méthode que
l'Orpnl81tlon puisse to16rer.

La ~~anoe ellt lov8e Il J~ h J5.
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96. Lo PRESIDENT: Jo donne la parolo au reprtl
.entant d'I.raül, qui dél1ra exeroer Ion droit, de
r6pon.~. "
96M. COMAY (Israül) (tradult de l'analatu): Je
v~dra18 répondre brlbvement .. la déolaration fr41te
00 ml\t~ par le reprélentant de l'Arable Saoudite.

97. En 1947, les Nations Unies ont l'ojeté' uno~orl\
'liante ro(ljorlté la revendioatlonsolon laquelle la
Palestine devait devenir un Etat -arab~. En °1948,
oertains pays arabes ont envahi IlraUl avoo l'b\ten..
tion de ledatruire. Cettetentativede régler la question
parla foroe a_.60houé.

u

98. Quator~e ans plus tard et 13 ana aprbs qu'Isrl\ln
fut devenu Membre de plein droit de l'Organisation

, .
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